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MARCHAXi) (le CHAUSSURES | »
EN GROS ET EN DÉTAIL

ÎM.UAIJ.MI

L’IN TRCOIN DES RUES

J3alh.ou.sia et de l’Eglise 
OTTVH'A.

Désire faire si-voir à ses nombreuses pra­
tiques et au public d'Ottawa et de ses en- 

ns en généra, qu’il a acheté et mis 
en opération toutes les machines du vaste 
établissement autrefois en opération 

Sussex par M, Selby Lee pour la

FABRICATION DES CHAUSSURES

(Suit

—En effet, nu 
lange avait dit ai 

—Nicolas, je 
min sache monte
que nous serons 
vous lui donuere 
une leçon d’équi 
que vous en ferei 
lier.

M. I. Dazô désire attirer l’attention du 
public sur ce qui suit :

Le personnel de l’établissement est San 
contredi le plus complet de ce ge 
Ottawa et est composé d'ouvriers d 
mière classe.

1

Jardel s’était 
l’hôtel de Coula 
lettre de Morlot. 
la marquise eut t 
de surprise.

—Est-ce que n 
quise me reconi 
Jardel.

—Votre figure 
inconnue, monsii 
à me rappeler...

—Où vous m’
—Oui.
—Je suis un e 

M. Morlot, madar 
se; c’est moi q.i 
au château de < 
nuit où deux scél.

—Ah 1 je vous î 
êtes monsieur Jai

—Oui, n adam 
Mais veuillez lir 
M. Morlot.

—Ainsi, monsie 
marquise après i 
avez bien voulu et 
ce rôle de domesti

—Pour moi, i 
un poste d’honnei 
cité.

TOT7TE COMMANDE:
Qui lui sera confiée sera exécutée et expé­
diée avec soin sous le plus court délai.
Une SPECIALITE dans les Commandes

Les meilleurs matériaux sont employés. 
.■Satisfaction garnntie. Prix très modérés,

UNE VISITE EST SOLLICITÉE 
jBÈP*Les marchands de la acampagne fe­

raient bien d’aller visiter cette MANUFAC­
TURE avant d'acheter ailleurs.

IZAIE DAZE,
Propriétaire. 4-16 mai 84

TAPIS, TAPIS «te.

MAISON lü TâPIS
D'OTTAWA.

'•t t.e iAns grand assortiment, les 
’çt?1’9’r,o.,.<)*'.rs, et 1 s plus bas prix en

Cornielie-’. PôL*>, C>mi»tiirev 
et pîe to> e »orte.

Éyr

eiarfs, P.iüeaiix,

à la

MAISON OF "APIS O’iTTAWA.
14» itne Si’AKKS.

SHOOLBRFD et Oie.
Ottawa, 17 Déc 1883.

—Monsieur Mo 
Ice que vous aurie: 

—J’ai reçu ses 
—Il faut que r 

-k| & enfants et nos ge 
ij| vous ôtes réelleme 
■ tique.

» I « —Vous me pré
I me tel, madame 1 
" reste me regarde 

quille, je me n 
courant du servie 
confié. D’ailleurs 
jours laire de moi 
vaisselle.

— Oh ! fit la ma 
Après avoir ré 

tant, il reprit ;
— C’est bien, d 

gérai cela moi-mêi 
Et Jardel, sous 

min, fut immédiai 
té au maître d’hô 

Le lendemain 
Jardel qui apporl 

■’’ses lettres et ses 
marquise était prè 

—Tiens, fit M. 
en voyant cette 
était inconnue.

Et il se tourn 
'' i ‘quise, une interroj 

regard.
—C’est vrai, 

elle, ]’ai oublié < 
sur la recomman 
Morlot, j’ai pris u: 
vitevr. Je te le 
nomme Firmin, 
vieux valet de ch; 

Jardel s’inclina

la J

I I

I

L 8. TACK4BERRY
ENCAYTEUR, COURTIER '

MARCHAWD T
A F

Commission
Agit comme arbitre et commissaire-priseur

Bureaux : RUE SPARKS
(Enfare dp l’Hotel Russell ) 

OIT A WA.

ment.
Pour lea meillecures ferronneries à bon 

cbô, allez chez
Après l’a-oir re

• tant, le marquis h 
f affectueux qui at

cœurs :
—Vous portez 

brave et digne 1 
pour moi, en mêm 

j serviteur fidèle, ni
* Vous avez été r 

madame la marq
|a Morlot, nous 
* d’avoir en vous 

teur ; j’espère qu 
. tiendrai longtemp 

de Coulange.
—Je remercie 

marquis de ses h 
répondit Jardel ; j 
qui dépendra de 
ri ter la confiance c 
marquis et de ma 
quise.

Sur ces mots, il

1
McDougall & cuzxee

Le plua ancien magasin de ce gen 
Ottawa, établi en 1850, à l’enseigne

GROSSE TARRIERE,

Bue Sussex, et coin de lu rue Duke,
CHAUDIERES, OTTAWA,

Et à MATT A WA, P.Q,

re à 
de la

u 4»MCDOUGALL S CUZNERi somii31 Octobre 1883.

E. VEZINt
!

RIJOrriEK et HOnLOUEK

No, 536, Hue Sussex,
OTTAWA.

CADEAUX DE NOEL ET
DU JOUR DE L'AN 

Assortiment complet de Bagues,
Epingles, Boucles d’oreilles. S 

en or et èn argent

A MOITIÉ PRIX
ge fait à ordre sous le plus cour: 
délai à des prix modérés.

AGENT pour la célèbre montre Waltl a

iAuiif aux 
Iontn g .

.

tiia.
—Est-ce quenoi 

'K.iiu d’un nouveau
E. "VB2XITA.

Port, voisine dn;v ABIKTT 11 Al I. *

LA PROTECTION SANS EGALE FBÜXL]

Au profit de la Nouvelle Residence des 
Rcvds Pères Oblats, missionnaires 
sur le Haut de P Ottawa et la Baie 
d’Hudson.

GRAND TIRAGE DES PRIX
A l’inauguration de la Nouvelle Maison, 
par Sa Grandeur MgrjjLorrain, à son retour 
de la Baie u’Hudson.

2 lots à bâtir à Mattawan 
2 lots i\ bâtir à North Bay.
1 montre d’or pour messie
1 montre d’or pour dames...........
1 montre d’argent, • Waltham)
1 caisse de the, (Best Japan).... 

quart de Lard 
quart de fleur 
habit complet... 
poêle d’huile à charbon 
pipe en écume de mer... 
set de bijouterie

1 paire de raquettes............................. 5
chapeau de Leghorn, (S ms Peur)

.$100 00 
. 100 00 
. 100 00 
. 50 00 
. 40 00
. 30 00

1
1
1 15
1 j0
1 10
1 8

BILL T/r,
Ce bazar est définitivement fixé au

Q 8 OOTOBÜEI
Toute contribution en 

clés envoyée au soussigné sera reçue avec 
reconnaissance, et les noms des généreux 
donateurs seront mis dans la “ Corne d’a­
bondance.”

Chaque billet a une chance sur tous les 
magnifiques articles nommés ci-dessus.

METHODE DU TIRAGE—Le premier 
nom sorti de l’burne aura le premier prix 
sur la liste, et ainsi de suite.

Le tirage se fera avec la plus stricte 
impartialité pour tous.

Les personnes charitables qui ont bien 
voulu se charger de vendre des billets 
devront rendre leurs comptes avant la date 
indiquée ci-dessns.

Le soussigné les remercie d’avance pour 
leur généreuse coopération.

POITRAS, Pire, O.M.I.
Missionnaire.

*1.00

ent ou en arti-,*rgB

R6vd J. TJ.

ASSOCIATION MUTUELLE
DE

PREVOYANCE
OU CANADA.

Incorporée d’après les Statuts Consolidés 
i Canada, chap. 71 et ses amendements, 

et soumis chaque année à l’inspection du 
Gouvernement Provincial.

du

BUREAU PRINCIPAL: 
îoa RUE ST JACQUES. 

MONTREAL.
DIRECTEURS.

A. L. de Martigny, Ecr., Caissier de Banqu 
Jacques Cartier—” Président.” 

n. W. W. Lynch M. P. P x 
Comméssaire des Terr*» 1 yjce

Ben. GlobenaW, E=r., d: RrjPr6lidenU 

H. Massue, M. P., Président du bureau 
d Agricu{ture de la province de Québec. 

John L. Cassidy, Ecr., Négociant.
J. McEntyre, Ecr., Marchand.
M Babcock, Ecr., Manufacturier.
John L. Hairis, Ecr., Moncton, N.
Arthur Gagnon, Ecr.
John Hopper, Ecr.,

Guérin, Ecr ,

Ho • VV. vv. Lynch M. P. p i 
Comméssaire des Terres de 1 
la Couronne Québec, P. Q. | 

Globensky, Ecr., C. R. J
L.

B.

J. J. , M. D.

Hon. Alex Lacoste, C. R.. M. C. R.,
J. Bisaillon, B. C. L.—Aviseurs Légals 
Arthur Gagnon —Secrétoire et Trésorier. 
John Hopper.—Agent Général.
Dr. J. J. Guérin.—Dirictenr Médical.

Les surplus sont déposés dans le trésor 
provmcaf.

Pour imformations s’adresser à
M. MlAltl.ES ri.X HIKII

No, 76. RUE SPARKS.
OTTAWA.

et T.

9 Mai

D ORION & DELORME 
ARTISTES-PHOTOGRAPHES,

140 Bue Soarks et 569 Rue Sussex,
OTTAWA.

Nouveaux fonds de scènes variés, peints 
par les meilleurs artistes du Canada.

Grands avantages pour les fêtes.
Une douzaine «le Portrait*

CABINET SIZE,
et un cadre valant $1.00, pour

$3.00.
"’holographies de toutes grandeurs, 

faction garantie.
Une visite est sollicitée chez

DORION et DELORME,
No. 140, rue Sparks t 

569 rue Sussex, coin de la rue Rideau.
18 Oct. 1883 la.

AVIS AU PUBLIC
ifil) BLES à 25 P.€.

AU-DESSOUS

DU PKIX COUTANT
M. LOUIS GRATTON, marchand de meu­

bles désire informer le public d’Ottawa et 
de ses environs, qu’il abandonnera la vente 

meubles à partir du 1er novembre 
chain et vendra tout son assortiment 

oneistant eu ameublements de salon, de 
chambre à coucher, de salle à dim r, mate- 
lats, sommiers élastiques, chaises, couchet­
tes, berceaux, etc., etc., à

de

Pioium
AU-DESSOUS DU

PLIX COUTANT
Le public est cordialement invité à proti­

de ce bon marché et venir visiter le 
grand assortiment sitné au

ITo 530 me Sussex
LOUIS GRATTON,

ropriétaire.
27 Août 6 3

...iwiWiiWtiM

gSKW&lè—?I

CHEMIN OE FER
Route directe entre l’Ouest et tous les 

points du Nouveau-Brunswick, Nouvelle- 
Ecosse, Gap Breton et Teerrneuve.

Toutes les places populaires de bain, de 
pêche et de plaisir du Canada, sont situées 
le long de cette ligne.

Les chais Pullman «pii quittent Mont­
réal les lundi, mercmli et vendredi se 
rendent directement à Halifax, et ceux 
<{ui quittent le mardi, le jeudi et le 
samedi se vendent a Saint-Jean directe-

Ue prompts nccordemen’.s sont faits à 
Lévis ou à la Station des Chau«iières avec 
le chemin de 1er du Grand Tronc, et à 
Lévis avec les bateaux de la compagnie 
de navigation Richelieu et Ontario, venant 
de Montréal.

Des chars de première classe élégants, 
«les chars Pullman et des chars fumoirs 
sont attachés à tous les trains directs.

Des restaurants de première classe sont 
«jisséminés sur la route, à des distances 
convenables.

Importateurs et Exportateurs
Trouveront avantageux do se servir de 
e lle rouie, vu qu’elle est la p'usnpidc 
vt jue ses taux de transport sont aussi 
bas que ceux de toute autre ligne.

Le trafic direct est expédié par des con 
vois rapides sociaux, et l'expérience a 
prouvé que la route de l’Intercolonial esi 
la plus rapide pour le fret d’Europe, venant 
ou c destination des divers points du 
Canada et des Eiats de l’Ouest.

On peut obtenir des billets et aussi tous 
les renseignemums désirables sur la route, 
les taux de passager ou de fret eu s’adres-

E. KING, Agent de billets,
No. 15, rue Elgin, Ottawa. 

ROBERT B. MOODIE,
Agent pour les passagers et le fret de 

l’Ouest, 93 bloc Rossin, rue York, 
Toionto.

D. POTTINGER,
Surintendant général

Bureau du chemin de fer, 
Moncton, N. B., *28 mai 1884

KIDNEY WORT

C’esl un composé purement vé­
gétal de certaines racines médici 
nales, de feuilles et fruits qui sont 
connus depuis longtemps pour avoir 
une valeur spéciale sur les 
diverses de maladies des rognons. 
D’autres remèdes, agissant directe­
ment sur le foi et les intestins pour 
les tenir en ordre parfait, sont com­
binés avec les précédents.

11 est impossible de trouver sur 
la face du globe un remède plus 
eliicace pour donner la santé aux 
malades. On pourrait fournir des 
milliers de certificats favorables 
venant de toutes les parties du 
pays, car l’usage de ce remède est 
universel et il est aussi populaire 
dans le Maine et la Californie que 
dans New York et l'Ohio.

Les louanges que l'on eu fait 
dans le Vermont, sa premiere patrie 
ne sjnt pus surpassées par celles 
que l’on entend dans le Texas et le 
Minesota.

OPPOSITION
LA VIE DU COMMERCE

«le vends mes montn s et bijoute­
ries de toute sorte à 25 pour cent 
d’escompte pour argent comptant. 
Chaque article est garanti, et s’il 
n’est pas tel que représenté, la vente 
est nulle.

J’ai une grande variété de joncs 
en or solide.

H. Norez,
30, Rue Rideau, porte voisine du 

“ London Chop House ”
Montres réparées avec soin. Ver­

res de montres, 10 cents.

EST-CE BIEN LE CAS?
Tous les marchands de la cam 

pagne et de la ville, mais surtout la 
classe ouvrière, se disent qu’il faut 
aller chez J. B. C. Dunn, coin des 
rues Dalhousie et St André, pour 
acheter les épiceries, vins et 
liqueurs de premier choix, à des 
prix qui défient toute compétition. 
Il n’a pas d’égal pour son bon 
marché.

PETITE GAZETTE
—Si vous souffrez des affectations 

billieuses, maux de tète ou iudiges 
lion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGale Prix 25c. la 
boite. En vente chez C 0 Dacier, 
et H F MaeCarty Ottawa.

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assortiment de vian­
des fraiclies de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi 
cile, M. Duhamel remercie ses 
nom b pratiques et le public 

de l’encouragement 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée

.

en général

Sirop des Enfants du Dr Godet re— 
Le seul sirop calmant reconnu par 
'a profession médicale. Prix 25c. 
ia bouteille. En vente chez C. O. 
Dacier et H. F. MaeCarty, Ottawa.

Cher Monsieur,—J’ai beaucoup île plai­
sir à recommander l’Elexir de Down, pour 
les rhumes, la toux, ot toutes les allecti 
«les poumons, soit pour les enfants ou les 
adultes, car j’en ai lait usage pemlant dix 
v lans ma famille, et avec le plus grand 
succès. Nous en avons toujours à la 
maison, et nous croyons que chaque 
fa mi lie devrait en faire usage en suivant 
bien le directions ; un grand bien résulte­
ra «le son usage. Tout à vous. John Hill.

T i MOIGNAGIÏ CONVAINCANTMARCHE D’OTIAWA
Je me suis démis l’épauie à «u, sait» 

d’une chute, le 5 octobre 1881. L-s do1 
leurs lurent appelés, mais ne purent i « 
mettre mon bras à son état naturel. Aprn 
121 jours de souilrances atroces, j’alla s à 
Boston, et à l’hôpital où je me rendis,.» 
médecin réussit à me remettre lu bra? pi 
position, mais les nerfs étaient telleme;,' 
contractés que je ne p uvais plus que plie» 
mon bras à ung e Iroit. Les nerfs )h 
raissaient être en lil d’acier ; l’appliqua: 
tous les remèdes ordinaires, de l’alcool O 
du vinaigre, du Brandy et le l’aimet, 
mais sans aucun effet marqué. Noi . 
avions une petite «ptantue de votre aima 
et liniment d'huile. C’est le reaiôile quit 
donné les meilleurs resulNts. Je m .’a 
trouvé que dans une pharm nie et en petit 
quantité, et ayant dema aux pharruo 

pourquoi ils ne garuaieut pas ce tt- 
“Eh bien, me répondireul-ils, uou« 

ne savions pas que ce remède avait al­
lant «le valeur. ” Ils ont été tellement sa- 
tisfaits de mon témoignage que depuistl? 
en ont acheté et en ont vendu des quai 
tHés. Mais comme je ne pouvais attendri., 
vu que l’on parlait déjà de me mettre sou 
l’influence de l’Ether pour operer sur mot 
bras et détendre les nerfs. J’ai préféré 
vous écrire immédiatement pour voua de . 
mander de menvover six bouteilles, mu i 
avant que la seconde lut épuisée, les nurft 
étaient détendus et je pouvais me ser.il 
de mon bras avéc laciiité et sans doureui.

Permettez moi de vous dire que no* t 
nous servons habituellement de votre ai» 
nica et liniment d’huile comme ruinéei 
pour les brûlures, écorchures, entorse, 
maux de reins et en général pour :mii« 
les maladies externes et cela av ■ (,i 
meilleures résultats «ju’aucun remède t 
peut donner. M«,u médecin donne son e • 
lière approbation a ce remède.

Votre tout dévoué,
Rk\ d. D. Goohuk,

Pembroke, N. H.

FARINES
Farine forte de boulangers, 

par baril..
Farine extra
Farine de sarrasin.......
Farine d’avoine .........
Farine de blé-d’indu...

...$ 5 25 à 5 50 

... 5 50 o 0 00 

... 5 00 à 0 00 

... 4 75 à 5 00 

... 3 cO à 3 75
(TRAINS

1 00 à 1 25
38 à 40

... 1 00 à 0 00
85 à 90

.. 1 70 à 2 00
65 ù 70
65 à 70
70 à 75

Blé, le minol.........
Avoine......
Blé-d’inde 
Pois..,
Fèves,
Sarrasin

Seigle....
LÉGUMES

50 à 00
05 à VI­

OL il 00
25 a 50
18 à 20

... 4 00 à 6 00

... 0 40 à 0 80

Patates, la poche...,
Navets le paquet....
Betteraves................
Choux, la douzaine 
Œufs
Pommes, le baril.............
Prunes rouges, le sceau

VOLAILLES
40 à 70
40 à 50
50 à 60
75 à 1 25 
70 à 75

Poulets, le couple 
Poules, la pièce
Canards .............
Dindes, la pièce 
Oies........................

VIANDES
6 00 à 6 50 
9 00 à 9 00 

i; à 08

B neuf, les 100 livres

Veau (au quartier) .. 
Mouton do 7 à 10

DIVERS
Beurre, en pain................

do en sceau...............
Fromage.........................
Suif brut, la livre....... .
Suif fondu..........................
Saindoux.............................
Sucre d’érable................
Miel, la livre......................
Sirop d’érable, le gallon

Foin, la tonne....................
Paille.....................................

25 à 00
20 à 00
MJ à 14
00 à 00

8 à 10
12 à 14
10 iï 12$
12 à 15

I 00
Ayant souffert du Rhumatisme pendan, 

longtemps, on m’a conseillé de. faire J’e 
saie «le votre Arnica et Uniment d'hui’ 
La première application rne donna un set 
iagement immeilia , et maintenant j«, su;, 
cupabla d’agir à mes affaires, grâce à votr« 
médecine merveilleuse.

Je suis votre tout dévoué,
W, H. Dickison,

218 rue Su Constant, Montra..
En vente chez C. - ). üacikk, rue Susse?

» itlawa.

00 à 00 
15 00 à 00 00 
5 00 à 6 0)

PEAUX INSPECTÉES
No. 1 le 100 lbs ..................... 7 50 à 7 00
No. *» 7 00 à 7 50

MARCHE DE MONTREAL
GRAINS HT FA' INKS

.....  $4 25 ù 4 30
...... 4 10 à 415
..... 3 90 à 4 00

4 50 à 4 85
5 09 à 5 50
3 2-j h 3 40
3 00 ù 3 25
2 90 à 3 00
2 15 à 2 25

... 2 15 à 2 20

... 1 75 à 2 00

Super mure extra...........
Extra superlinJ...... ....

“ du printemps . .
Forte (moyenne)............

“ de boulangerie-
Superfine....................
Fine .................................
Miildlings ......................
Forte en sacs de î00 hs.. 
Extra

chas mmm
No. 40 RUE SPARKS

OTTAWA.

AGENT D’ASSURANCE

Forte de blé rouge «l’hiver
en poche de 100 lbs........

Blé rouge d’hiver................ 0 92A à 0 95
0 90 à I 00 
0 95 à I 00

sur la V I E et contre le F E U,

Cité et District d’Ottawa.2 75 à 2 80

" rouge du printemps.....
Issues de blé :—

COMPAGNIES REPRÉSENTÉES :

La Citizens, OE MONTRÉAL. 
La Northern, Co. ANGLAISE, 
La Caledonian.
La Phoenix,

. 15 56 6 IC OU 
. I!) OU

Son (gros)
“ (lin)................... do

GRAINS GROSSIERS
Pois le minot de 66 lbs. 
Avoine “

Seigle “

do0 88 à 0 874 
0 35 à 0 36 

55 à 0 65 
70 à 0 70 
70 à 0 71

Capital et Actif lléunis32 “
48 “ .....
56 “ .....
56 “ ......

au delà de
m. $40,000,000

. 0 15 à 0 20

. 0 22 â 0 25
Fromage.................................. 0 09| à 0 I0J
Pommes le baril............. 4 50 à 6 00
Oranges la douzaine..... 0 30 à 0 40
Citrons la cais?e ................ 8 00 à 9 00
Miel en gâteau............... 0 15 à 0 00
Miel coulé la 1b...... 0 10 à 0 00
Sucre d’érable nouv. la 1b. 0 08 à 0 10
Sirop d'érable le gall..
Tabac en rolls la lb..
Plumes mêlées “

Beurre en tinette ...........
Œufs frais la douzaine. ASSURANCES SOLLICITEES,

AGENT FINANCIER de 
PLACEMENTS et COURTIER.

ues et de Compagnies 
et vendues pour ar-

ACTIONS de Banq 
incorporées, achetées 
gent et sur marge.

EMPRUNTS négociés pour particuliers, 
Corporations Municipales et Scolaires, Fa- 
briq es 11 Eglises a des conditions très 
avantageuses. Taux d’intérêt réduits :

. 0 90 à 1 00 
. 0 15 à 0 20 

... 0 12 à 0 14 

... 0 60 à 0 70 

... 0 35 à 0 40Cire ARGENT placé sur garanties <;e première 
classe.

LES capitalistes 
tage à correspondre av.tc

LÉGUMES
.... 0 60 à 0 60
.... 0 30 à 0 00
.... 0 00 à I 20
.... 0 00 à I 25
.... 0 40 à 0 50

Pommes de terre, sac ..
Choux, douzaine...
Navets, minot.......
Betteraves “ .......
Carottes, douzaine 
Concombres, la douzaine.. 0 20 à 0 00 
Haricots verts, minot..
Petit pois “ “ ..

trouveront leur avan-

H, Chas Desiardins.
BUREAUX:

Kililice «le l’iiôtel Russell, rn«* 
Sparks, Ottawa... 0 50 à 0 00 

.. 0 50 à 0 00
MARCHÉ AU FOIN Marques de Commerce et Droits d'Auteur 

egistrés.
1er déc.

9 00 à 10 00 
50 à 9 00 

.. 6 50 à 7 00 

.. 5 00 à 6 50

Foin pressé, la tonne 
“ en bottes 1ère < jualité

2o L ■ Restaurant “ Queen ”
Numéros 13 & 14, Rue ELGIN

Paille.

Ce restaurant de pr 
qu’à quelques minutes de m 
principaux hôtels. Toujours 
très, et primeurs de la saison* Renas à 
tonte heures. La salle à manger des dames 
est au premier étage. On fait une spécia­
lité des soupes aux lmitres et des dîners

emiôre classe n’est 
arche de tous les 

à point, hui-
MARCHE DE CHICAGO

Blé ...... 0 772 à 0 80
.... 0 00 à G8U
...... 0 252 à 0 25j
...... 16 50 a 0 00
..... 7 32$ ù 0 00

Avoine..........
Lard sale ... 
Saindoux ... privés.

P.S.—Les prix ne sont pas surchargés.
J. H. SPENCER,

Propriétaire.FUM i.Z 20 mars 188-1

Pilules île Noix Longues ComposéesIÆ8 CIG i R E S De McOAM
Recouvertes -

%CABLE Pour la guéri­
son certaine d* 
toutes les aflei 
lions bilieuses 
torpeur du foi- 
maux de fél­
in di ges lions 
étourdiss

u/.«:'* et de toutes e. 
malaises causés ) nr ln •'avais fonctionne 
ment de l'estomac.

Oes pilules sont tt n 1 recommanda 
e étant un «iv- .us sûrs et des plu 

aces remèdes .-.'r.’reies maladies plu 
haut mentionnées. Elles ne contiennen 
pai de mercure ni aucune de ses prépara 
lions. Tout en étant un puissant ourgatit 
pouvant être administré dans m import 
quel cas, elles ne contiennent aucune d< 
ces substances délétères qui pourraient ».

dre préjudiciables à la santé des enfant» 
ou des personnes âgées. Les Pilules vi 
Noix Longues Composées, de McGale, sot-* 
préparées avec soin, avec un extrait con* 
centré, tiré de la noix longue et combin- 
avec d’antres principes végétaux, de ma­
nière à les placer au premier rang nam 
toutes les pilules stomachiques jusqu’à pré­
sent offertes au public.

B. K MoGAÏ.K, Chimiste, 
Montré»
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RÉGIME TÉLÉGRAPHIQUE W 
GOUVERNEMENT

(Suite)
Pendant la session de 1879 une 

subvention de $15,000 par un fut 
votée pour aider l’établissement de 
commucations télégraph quesentre 
les Iles d’Anticosti et de la Made­
leine et la terre ferme ; mais cette 
subvention ayant été jugée insufi 
santé fut retirée et remplacée l’an­
née suivante par un crédit direct 
de $200,000, le gouvernement ayant 
décidé de se charger de ce travail. 
Les travaux commencés en 1880 se 
poursuivirent avec rapidité et en 
1883 les lignes courant le long du lit­
toral de ces îles, et formant une lon­
gueur totale de 297* milles étaient 
établies. Précédemment à l’au­
tomne de 1880, et depuis cette date 
jusqu’en 1882 on avait immergé fi­
les cables sous marins suivants : de 
l’lie d’Anticosti à l’anse â F u gère 
Gaspé, 44£ milles, du rocher aux 
Oiseaux aux lies de la Madeleine 
18^ milles et de ces dernières au 
Gap Breton 54| milles, en tout 117* 
milles de cable, soit un circuit élec 
trique total de 258} milles pour 
Anticosti et 156£ pour les Iles de la 
Madeleme. Dans l’intervalle le 
gouvernement avait accordé une 
subvention de $10,000 à la corn pa­
gine du télégraphe de Montréal 
pour la construction d’une ligne 
entre Métis et Restigouche, et sub­
séquemment un autre octroi de 
$20,000 pour l’établissement d’une 
autre ligne entre Canso et Dart­
mouth dans la Nouvelle Ecosse.

L’utilité de ces constructions n’a 
pas besoin d’être démontrée, elle 
est par elle-même apparente, et les 
armateurs ainsi que les marins dont 
les navires, lors de leurs voyages 
d’oulre-irer, ne pouvaient corn mu 
niquer avec le reste du monde qu’à 
leur entrée dans le port, ont pu 
déjà en apprécier 1-s grands svr 
vices. Etait-o.i retardé par la glace 
ou par la tempête au printemps ? 
Le navire en retard était il perdu 
corps et biens, .avait il sombré, 
avait-il été coulé à fond par les 
glaces ou jeté à la côte durant son 
passage à travers le Golfe St Lau­
rent? Ou était-il simplement retenu 
par la glace ? Mul ne pourrait le 
dire. Quel changement depuis 
l’inauguration de ce lignes ! Bai 
l’établissement du service des si 
gnaux qui a coïncid- avec celui des 
télégraphes sur le littoral et les 
lies du Golle, a oeine le navire 
est il eu vue dus îles d«* la Ma 
deleine ou de Vile d’Anticosti 
qu’il est de suit, signalé et peu de 
temps après les armateurs à Qué­
bec et Montréal en sont infoi niés. 
Le télégraphe les renseigne de plus 
sur la direction et la force du vent,
le mouvement de la glace, etc., et 
depuis là, il indique étape par étape 
la marche du navire. Si ce dernier
est retardé pour une cause quel­
conque, la station du télégraphe la 
plus voisine la fera connaître. Pas 
ne sera besoin de faire côte ou 
d’expédier à terre canot ou cha­
loupe. An moyen du code inter­
national des signaux, le capitaine 
transmettra sa dépêche au phare le 
plus rapproché dont le gardien 
aussi chargé de surveiller les na­
vires et de répondre à leurs signaux, 
puis l’électricité la transportera 
dans quelques minutes à destina­
tion. Quelle sauvegarde et quelle 
aide pour la navigation quelquefois 
si difficile du golfe et du fleuve St 
Laurent!

Notons ici en passant qu’une 
bonne et large part de louanges au 
sujet de la construction du réseau 
télégraphique du golfe Si-Lan vent 
revient à l’honorable 1’. Fortin, 
député de Gaspè aux communes. 
Travailleur infatigable et ami dé 
sintéressé des pêcheurs du golfe, 
connaissant par expérience les diffi­
cultés de la navigation du fleuve 
St-Laurent, il a apporté à la réali­
sation du projet qu’il avait conçu 
un courage et un dévouemont à 
toute épreuve, que le succès a di­
gnement récompensés.

(A suivre. )

L’établissement (le Tailleur 
Broadway, GW rue Sparks

M. P. C. Auclair pour répondre à 
ses nombreuses pratiques, a fai; 
importer directement de France, 
d’Angleterre, d’Ecosse et des Etats- 
Unis, un choix de draps, tweeds, 
serges d’un genre tout nouveau et 
des mieux choisis.

Constamment en main un assor 
timeiit complet de tweeds cana- 
iiens.

I.es meilleurs tailleurs du Canada 
et des Etast-Unis sontattaeliés à ce 
grand établissement.

Toute commande g; ran tie.
Prix modérés.

P. G. AUCLAIR, propriétaire 
133 rue Sparks, Olluwa.
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LE CANADA. 20 Oct. 1884

JOS. SENEGAL.
ENTREPRENEUR

DE POMPES FUNEBRES
COIN DES RUES

York et Dalhousie,
OTTAWA.

CERCUEIL GLACIÈRE 
Pour conserver les corps en 
été, fourni gratis.
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